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Cimetiere Notre-Dame, Chemin de 

Montreal
partiront du bureau de p< e 
ches, lorsque la torn p«';i ait r 
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T A COMPAGNIE D’EXPOSITION
il !>K MONTRÉAL.

Exposition Provinciale
AGRICOLE F,T INDUSTRIELLE 

Du 17 au 25 Septembre 1891. 
PRIX OFFERTS 825,000 

Grand Concours 
De Chevaux, de Betes a Cornes,

De Moutons, de Volaille 
Beurrerie en Operation,

Machines en Mouvement,
Procédés de Fabrication

Attractions Diverses.
MUSIQUES MILITAIRES ET AUTRES 
I-c navire de guéri 

de la station de
ne “ Canada " . 
- 1" Amérique du 
dans le port.

le I "escadre 
Nord

Lk Vmonov.rai
Détails complets plus tard

Mi Rvni i n \,

isi TERRAINS.DE L’EXPOSITION ai
Convenablement situés prés de la ville et 

touchant au parc Mont Royal.
Passages réduits p.tr bateaux et chemins de

,erfe
xcursions à bon marché, de toutes les par

ties du pays.
Admission chaque jour, 25cts.

qui ont l'intention d’exposer devraient 
faire leurs entrées sans retard.

Pour toutes informations,s'adresser A
S. C STEVENSON,

tiérant et Sec retain
L’hon. LOUIS TOURVILLE, Président, 

76, rue St. (iahriel, Montréal.

COLLEGE BOURGET.
RIG-AIJD.

La rentrée des élèves est fixée au 2 Se|

éléves peuvent suivre ici le ( <: Lias
nnmereial Anglais 

u s préparatoire.
Il y

Pension et Instruction $100.

0. JOLY, C.S.V. Directeur.

C. LEVEQUE,
ENCANTEUR.

Salle d’Encan : Marche By.
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L'Energique Organe Républicain de 
Métropole. *

UN JOURNAL POUR LES MASSES
Fondé i.e 1er. Décembre 1887.

Circulation do plus de 100,000
PAR JOUR.

Le N. Y. Phene n 
faction ; ne tire auuu 
vengeance à assouvir.

Le plus Hemarquahle Succès Joumalishqu 
as New■ York.

LE PRESS EST UN JOURNAL NATIONAL

i n’est Porg 
une ficelle e

ane d’auoum 
et n'a aucun*

Lee nouvelles banales, Ipe sensations vul 
paires et la blague n’ont pas d’asile dans lt

ale. Tout y est 
Le Sunday Pk 

nal de vingt pages toi 
du jour de «juc'iiue intérêt.

Iai Pkkhh hebdomadaire

a la plus brillante page éditort

est un magnifique joui 
uchant k tous les sujet*

contient toutoi 
Tes les pluB importantes parues dam 
éditions quotidiennes et du di

les mal jè 
les lieux i

Pour ceux qui ne peuvent recevoir l’éilitii 
on Quotidienne, l'édition Hebdomadaibi 
la remplace admirablement.
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OAK HALL

333 Rue Wellington.
, pour acheter 

x, tels que 
Hommes, J

Voilà la 
de* ma ch 
mente et 
tiens, (1 arçons

place à bon 
andist'B do i 
Pantab

Vête

et Knfants

Aussi un assortiment complet do Linge de 
Dessous, à,très bas prix.

mes Imperméables à $1.85.

E.J.LeDAIN.
mut uAztiit

N DEMANDE—Un Iron agent voyageur 
pour le commerce de ville. Emploie cons

tant. Avantages particuliers à ceux qui 
commenceront maintenant. Articles spé 
ciaux. Ne tardez pas. Le salaire compte 
du premier jour. BROWN BROS., Trees 
uur erymen, Toronto, Ont.

0

A LOUER:—Trois muieona au coin des 
R rues t aihcart et R'ng. Nouvelle» 
construites et munies des commodités les 
pluanudernes. lxiycr raisonnable. Possession 
immédiate. S'adresser à John (îunu No 202 

Calhcart,

AVIS AUX MERES—Le “Sirop Calmant 
R de Mme Winslow." devrait toujours être

paraître la

■yé quand les enfants font leur 
lage immédiatement les souffrt 

pauvres petits, produisant u 
naturel, paisible, en faisant dis] 
dou'eur, et les jt unes chérubins s’évei leu 
aussi "brillants et frais qu’un bouton de 
rose." Ce sirop est très agréable au gout II 
apaise l'enfant, amo lit ses gencives, tnlève 
toute douleur, fait dienaraiire les souflran- 

mtestinales en réglant !a digestion, et 
est le meilleur remetL- connu contre lu diar
rhée, soit u’ePe provienne de la dentition 
ou d’autres causes. Vingt-cinq cents m 

il le. Ayez confiance et demandez, le 
aut de Mme Winslow" et ne

II

"Sirop calm 
prenez aucune autre préparation

DECES
En cette vi 1 -, hier, le23 courant, à l'âge 

de 22 ans, D lie Pamela Nauberl, d'Alfred. 
\as journal • d Alfred". CostMUNHjt'K.

autre femme ont été arrêtée hier s ir dans ,ait pas s’en aller ; il était littéra’ement fou 
une cave de la rue Lagmchetivre où il* J.» de chagrin, et il a fallu l’emporUr. 
ineuraient Des voisins av dent averti D La tomme de Haegney est arrive* 
police que lee personnes en qnesti»n étaient entrefaites, et en voyant son maH se dé- 
adonnéee k la boisson et que des scènes de battre comme un forcené, e le a traversé le
désordre te passaient quelquefois dans la cordon formé par les hommes de po'ice, et

elle est devenue folle furieuse, en apprenant 
arrivèrent, ce qui était arrivé à ses enfants. Il a fa In 

uchéer. l'emmener comme son mari pour mettre tiu 
lit, et à cette scène de confusion et laisser les pom- 

rs continuer leur travail de sauvetage, 
t A coup, ceux-ci ont entendu des gé

missements. l a ont redouh’e dardeur, et 
bientôt ils dégageaient l’un des enfants, 
Ma y, âgé de cinq ans, couverte de sang et 
de p âtras, mais dont les blessures, quoi p * 
graves n sont pas considérées comme

chain. telles. I* pauvre enfant a été emporte*
Une petite fille de 6 ans, appartenant à ans ilôt à l’hôpital par une voiture d'ambu -

l’une des accusées, a été placée provisoire lance, que la mère, Mme Ha gm-y, a suivie
ment dans une institution religieuse. en courant. Pendant ce :empn, les pompier'

LE DESASTRE DE LA MARTINIQUE -A boni. heure, hier matin. M. J. M. retiraient encore de. Aébri» 1.» co. m .«ren- 
t, O, s. , o • , Fortier s étant aperçu, dit il, qu ou lui volaii soment mutiles du frère de M .ry Haegm y,
Paris, 24 août. On a reçu, de Saint- des marchandise , confia la cause au détectif d’un autre enfuit du voisinage, Johannie

Pierre, de nouveaux .lrt.ll. ,or le terrible Carpenter de l'^ence provinciale. Le di liibb. et d'en homme inconnu, chauve et
vage ne de la.Mar mtqoe, tectif Carpenter découvrit qu'uu homme du d’une tai 'e au uessus de l’ordim re. Ce
L*s faits déjà c >nnus nom d'Alfred Dewitt, un des employes de ma'heurcux est probablement uu p.ssani,

I "t *é è M. Fortier, avait vendu cinq cents vigar. s à qui a été écrasé comme les trois enfauts.
nomore aes tues see- un hôtelier de la rue St-Maurice, et que de Les pompiers ont ei les dIub grandes 

bU’ ® plus Dewitt avait collecté un compte de eultés à se rendie maîtres du feu, et il
... ® .1 $12.50 dont il a’é ait approprie 1* mon uni. plus de deux heures, lorsqu'ils ont pu cou -
intérieur, on n en a j as ^ parajlrajt que dure depuis longtemps. mencer le déblaiement, sur le bird de la ru • 

encore reçu de nouvelle. Il e.t bien peri- M Fortier e.iime .ea perte, à environ mil «clement, c.r le. flamme, étaient encore
Ide que le. perte, y «oient encore plu. gr.n- ^ !o' d'etre éteinte, «u milieu de. décembre,
les que sur les eu es ; on ne peut donc se pvn.|ant que le détectif Carpenter travail- En réalité, le feu a continué â b ù er pvn- 

ÜeS(luia'ieté l’ie la>t cette cause, MM. J. et R. Esdahe, dant près ue tout l’aptès midi sous les dé
* c courtiers de grain vinrent à son bureau pour nombres.en dépit des torrents d'eau dont ôn

lui dire qu’ils croyaient que quelqu'un avait les iuon lait. Un délégué coroner se tien'
forgé leurs noms au bas d’un chèque. Cette sur les 1 eux le la caUstiophe et délivre sur
seconde p'aiule a amené l’arrestn'ion d'un place es p< .mis nécessaires jiour enlever le-
autre jeune homme nom né W. A. Dewitt à corps des victimes.*inesit 
Longueuil, hier soir. Voici les faits : L’ac- Dans la soirée,on 
cusé qui avait été penda t plusieurs années naine de corps des <1
à I emp.oi de 'a maison Esdaile, se présenta pour ainsi dire déblayé que
mardi dernier après les heures de banque, vait sur le bord de la rue.

bureau de M. Charles Gould, avec
de $35. id. Gould sachant que 

était k l’emploi des MM. Esdai e, 
escompta le chèque sans hésitation. Le 
lendemain, en le présentant à la banque, 
s’aperçut du faux

TELEGRAPHIEDoiventetreVenines dé-CONGRÈS DE MÉDECINS 
Lyon, 24 Août—Le troisième congrès dee 

médecins adénie tea «’est réuni ici,
Cent cinquante membres y assistaient. “T6, , , ,

Parmi les médecins étrangers, citons MM. .. Ifpwïn« le* hommes de police
Vallée et Mar*, .1,. Canada, M M. Fet.oh. J *
rin, La la ne et Mart n, de la Saiee ; enfin, 1 »“ “» «"t» « 1 •">" «•'
le bureau du Congrès a exceptionnellement complètement i> res._

médecin russe, M. le docleilr Men . U première tenait un enfant dan. re.
de St Péter bourg bras. Tou* furent logés au po.te No. .1, et
professéur de médecine menUle à f •»*« •••»« «* "”><• >• rccor-

.lté de Pari., prâid.it. Le Congrès . O* d«“ »“> »“ 1 “
. traite dn rdl. de V.lcoolUme dans I élmlo d V”" iU ■ièmrrdonnee., portée contre ell.s 
giede I. pa. s'yie générale. Cette que., ion « l~r procès a été "mi. i mercredi pro- 
a douté lieu à une bri lante discussion à la
quelle ont pris part MM 
Christian et Combemalle

Toutes Marchandises d'Ete Doi
vent Etre Vendues.

Une Traie Tente a Sacrifice! le bureau du 
’■ vité un m 

Isaohn 
M

la Fact

To"

de
BallCatte Grande Vente (la dernière, mais non 

la moindre) est commencéepas

Cette Semaine
Magnan, Mairet,

La hste suivante vous donnera une idée
de

__pia d'Esoa ier de 7e. en montant 
Seersucker Ciê ne 4c. la verge 
Intlicnree de 5c , 6e., 7c., 8c.,

Iles Orient a1 es

Ta seulement. < uragau qui a rav 
mardi dtrnier. 
au-dessous de la réalité, 

dépêches, le
au lieu de

9c. et 10c. en

de Couleurs 10c. en
montant.
n lot de Soies Barrées, Unies et Satins, 
va'ant beaucoup p us pour 25c. la verge. 

Bas en Coton pour Enfants, va ant beaucoup 
plus pour 5c. la paire en 

Un lot de Gazes et Net po 
15c. à 25c.. pour 5c. la verge.

B ouses en Indiennes pour Dames 50c. en 
montant 

Couvrepieds 
Chemises d Hommes en Fianel ette réduites 

à 50c.75c , 85c., $1.00 et $1.25.
Un lot de Hat des Faites k Moitié Pux. 
Circulaires en Caoutchouc pour Dames à très
Uu otdè Frillings presque pour rien.
Des paniets de Franges. Boutons, Rubans, 

Collets de Papier et un grand nombre de 
Coupons à très bas prix.

Aussi Couvertes, Flanelles 
Marchandises d’Au

verait à 218 
les villes 
quant aux

diffi
V qui se trouv 

villes de 1

ur Voi es va ant
rendre un compte ex 
ont péri dans ce dés.stre,
<L. ns la ruine et la désolation

Les dépêches officielles reçues ici admet 
que l’ile de Martinique est dans un état 

général de consternation et quand un re
port officiel recorii aitun telétat dechosef.in 
peut se faire une idée de ce que doit être a 
situation en réa'ité. Les chemins condui
sant de a côte dans l’intér'eur de l’ile sont 
tout k fait impraticables, de à les difficultés 
de connaître exactement le nombre des tués. 
Les chemins sont obst rués, sur une longueur 
de plusieurs milles, d’arbrea déracinés, de 
terres et de roches entraîné a par les eaux. 
Il se passera plusieurs jou 
gouverneur de la Martini 
au gouvernement français 
plet sur le dé-astre Un sait 
que d’i n bout à I autre de I’IIj 
le» réio tes, les arbres, tout a été 
et abîmé. Les pertes des 
café et de eau nés à

A I)ucos, dit-ou, il ne reste que quatre 
us debout ; dix-huit habitants de ce 

été tués et un grand noml re 
u moins b1 casés.

pee h la disposition dn gouver- 
îbre de volontaires sont occupés 

scs et à enterrer les m 
huit heuies, les médecins 

prendre une heure de 
e tous les rangs de la 

ardeur à réparer 
égâts et t âclient de 

A Saint-Pierre,

le Couleurs de 50c. en montant

requ’on le* dégage 
déjà retiré une di

éuombree et l’on n’avai 
ce qui se trou

NOUVELLES LOCALES
et beaucoup de 

bon marché. du C. P. R, 
.Moreland,

— La compagnie télégraphique 
a ouvert un nouveau bureau chez 
sur la rue Spatks.

- -W. Arnold, eu 
ham p'ur conduire 
samedi matin em 

ur comble 
es sont to

Venez a Bonne Heure que puisse 
un rapport com- 

, néanmoir s, 
les maisons,

iployé par 
des briqui 

■s les roues 
de malehan 

inbés sur lui.
i leurs soi it uses blessures.

—L’excursion annuelle et |e pi 
de l'association littéraire de S -Pa 

ieu à Thurso, jeudi pro 
rat ifs déjà faits semblent 
succès et beaucoup de plaisir.

—C'est par erreur que nous avons dit 
samedi dernier, que Mme Wolff avait loué 
sa maison a la femme Par ker ; d’après de 
nouveaux renseignements que nous 

olff n 'est pas proprié t a ii
et regrette beaucoup 

à cette taie affaire, 
ment dans la 
Pat

M. John Gra 
es, est tombé 
de ta 
ce,
Il a reçu plu-

UNE CATASTROPHE A NEW-YOR K
POUR AVOIR— voiture

plusieurs
— Une vaste c: 

portant les numéros 68 à 74 Park place,
Je Gieeuwitch street, a été détruite 
midi et demi, samedi dernier, par tme for 
midable exp osion, dont D cause n’est pa* 
encore clairement expliquée, et un grand 
nombre de personnes ont été tuées ou bles
sées. Le fe a pris aussitôt aux 
et les ma heureux,se t-ouvant di 
détruite et n’ayant 
ont été brûlés vifs.

Le nombre exact des victimes, que ‘ou 
évalue diversement de quarante à soixante, 
ne sera connu que,lorsqu’on au; a pu déblay 
er complètement les décombres. La maieon 
détruite é ait une vieille construction à cinq 
étages e à double corps de bâtiment, occu
pée par divers négociants et industriels.

C’est dans le restaurant, Peterson qu'a , ,.
péri prob.blrm.nt le p'u, ,1e monde;,,. , ,,M Mi« , eom,n„«.,re <i„ départ, m. „t
évalue i une ciuqu.nuine le nombre de. du Revenu de I inter,ear, « reçu d, . éeh ■„
client, qui y din.ient à ce moment, et l'on ll11™» d«blédu >1",11""1'», r,,c" t0 de
n on connaît qu'un ,enl qui «e .oit échappe. , d »»• }•*:«*
P&r bonheur, c'él.it umedi, c„t-à-dir. «xoeptionneile. Le. nouvelle, de Prune
jour de demi-chom.ge, et l, p up.rt de, ou * rovinj» e. ,1e. I crntoirc. innocent que
vriers et ouvrières emp'oyé. d.ni le, «tôlier. “ ™ 86“<r''1 m.gnifique, qu il
de MM. El i. et M.c Donnell,de I» Southern *«“>*“ encore une .emame et non.inron. 
Pub i.hing Compiuy, de MM. Eberle A Ou, >«' P,,ls 1,el‘" m" 
et de MM. Liebler A Moo», étaient déjà collée, auparav.n. 
partis. 11 se peut cependant que plusieurs —L’échevin Scrim 
retardaires aient été ensevelis sous les ruincp. me ti matin, de retoi

Comme noua l’avons tléjà dit, on ignore la société des fleuristes américains, ten
quelle est la cause de l’explosion. Lots mis Toronto. Beaucoup de ces Messieurs 1
l’attiibuent à une chaudière, qui aurait écla- accompagné. Plusieurs se sont
té dans le sous-sol ; mais on n'a vu relative- à bord de
ment que peu de fumée ou de vapeur s'éle 
ver des ruines, et l'on n’est même pas cer 

eût une grande chaudière 
on, car la vapeu 

près |ue tout le quartier par 
ting Company. Les autres 
sont d’avis que L'explosion 
par de la téiéhenihiue et d 
tiellea emmagasinées dans la partie du sous 
sol occupée par le droguiste en gi os F. W.
Trippe.

Ce ou’il y a de certain, c’est q^e 
ce de l’exp osion a été telle que la • 
son s’<st effondrée iuetantanéme 
peu de personnes ont pu s'enfuir, 
qui passait dans la rue à ce moment a été 
éciasé et le cheval tué sur le coup. Qu 
cDcher, on ne sait pas encore ce qu’il c 
venu, et l'on trouvera peut-être s 
sous lea décombres. Avant que l’on pût sc 

compte dans le voisinage de ce qui 
de ee passer, les décombres de la 

maison détruite prenaient feu et ne formaient 
bientôt qu'un immense brasier. Les pom 
piers et des escouades de policemen sont 
accourue en toute hâte ; on entendai 
que ques faibles gémissements des 
reux qui brûlaient sous les déh 
étaient impossible de rien faire pou 
sauver, à «fuse des tourbillons de fia 

’ iaillit-saieut de tous côtés

New York, 24 août

plantations dePlus de Choix. t-ucre Boni immenses
ue-nique 

bain. Lesvidage ontLes Premiers Arrives,

piépadécombres, 
la maison 

pas été tués sur le coup,
Les Premiers Servis. présager i n

neur et nom
à second r les blés 
De puis quarante- 
de l’ile ont pu à peine 
repos ; es habitants d 
société travaillent avec 
autant que possible les dé 
secourir les bl

rspris, Mme VN t 
l’immeuble en 
d’avoir vu mè’er 
qui vieut de sed> 
maison mal famée de la femme

Pigeon, Pigeon & Cio question 
’ son nom 
éuouer si tristecomptait que cinq personnes ti ées aux 

premiers rapports, mais ce nombre était loin 
de la vérité.

ker
49 et El RUE RIDEAU.

*rENSEIGNE 1)E LA BOULE D'OR

annonce qu'au moins trente 
quatre personnes ont péri à Siint-Pierre, 
dans la journée de mercredi

Selon a liste des tués dressée par villes et 
villages, telle que l’a publiée le gouverneur 

ote 34 tués à S int Pierre, 28 
rne-Rougo, 7 à Fonds-SaintDenis, 6 

à Prêcheurs, 4 à Corbet, 2(1 à Saint-Joseph, 
8 à Marin, J0 à Vauchin, 26 à Lamentin, 22 
à François, 28 à Robert, 7 à Rivière Pilote, 
18 à Ducos. On ne connaît pas le nombre 
des tués dans lee villages de l'mtédeur, dans 
les plantations et les résidences isolées. Ou 
peut donc dire, sans crainte d’exagération 
qu'il y a au moins 300 tués et 1,000 bless* s 
La plupart des personnes blessées l’ont été 
par la chute des maisons et des arbres.

Les souffrances sont très grandes parmi la 
classe pauvre à a suite de ce désastre. En 
réalité, on peut dire que la majorité des ha 
bitant» de la Martinique n’ont actuellem 
pour abri,que les cabanes qu’ils ont dre-sées 
à la hâte, près de l’endroit on s’élevaient 

maisons.
gouverneur elles autorités locales font 

tout leur possible pour venir en aide aux 
malheureux éprouvés par ce désastre

Casse, on comp 
a MoPEINTURES lissons, qu on ait jamais ré 

ut dans l'Ouest.Préparées. est r -ntré chez lui sa- 
tr de la convention de

Toutts prêtes pour tous travaux qui 
rivalisent avec les meilleures Manufac
tures du Dominion et du monde en

t embarqués 
mprese, pour aller visiter 
atres sont allés visiter la 

et les places dignes

ouvriers sont eu 
bâtiment de l’exposition 
r les terrains de l’Expo - 

1 entrée «le 150

iT
Montréal ; les a 
Ferme Kxjiéritnentt 
d'intérêt de la vine. 

—Une forte escou 
tndir le " 
situé sur

wf«
îiy

r est fournie dan* 
le Steam Hca-

qu
Leurs Qualités. 1«‘ d

train d'ugr 
des chiens, 
rition, afin de permettre 
chiens en plus. L’an <ie 
fusé plusieurs entiéee. M« 
dans qticli] 
trop petit.

—, au coutrane, 
a dû être causée 
os huiles esseii-

Sont Egales à n’importe lesquelle . 

Supérieures au plus grand nombie. 

Surpassées par aucune.
me, on sup]Ase qi 
local sera enco eues années, le

la viole n 
vaste mai six heures, samedi de - 

déclaré dans la cui-ine de 
par Abnham Spark-', 

située sur la rue Alliert. A pvin i la brigade 
du feu fut elle rendue sur les .leux, qu’e 
contrôla en quchjucs instants les flamme*. 
La cuisine et un hangar furent seuls détruit» ; 
les pertes montent à $

-Thomas VVarwivk -r, fils du sellier de la 
rue Batik est mort hier, à l'âge de 75 
avait eu le malheur, se pronienan 
quel mes jours sur le chemin des Amoureux, 
du faire un faux pas et de tomber dans la 
rivière, qui coule p us bas. Depuis cette 
dernière chute, le vieillard ayait fail» i 
les jours.

nier, le feu 
la maison occupée

AMERIQUE

LES IMMIGRANTS INDIGENTS 
New York

nt et que 
Uu camionW. H0WE. 24 août.—Le senate 

er, président du comité sénatorial 
gration, vient d’adresser â M. Fos 
taire du trésor, une lett 
avec une cet taine vivacité le principe 
pratique deinière d’admettre comme immi
grants aux Etats-Unis les juifs fugitifs do 
l'Europe oriente e moyennant une caution 
garantissant qu’i * ne to nberont pas à la 
charge de la charité pubhqne dans unespace 
de temps dé. er miné. Cette question a été 
sou'evée à l’occasion de l’œuvred une société 
à la tête de laquelle est le baron Hirsch, qui 
s'est donné pour tâche d'ameneret d’étab' ir 
en Améri me les fainillesieraéliatcs expulsées 

a Russie. M. Chandler déclare que.
malgré sa sympathie pour les victimes de la Tandis que les pompiers comment- lient à 
politique, il ne saurait admettre qu’il soi lancer dee torrents d’eau sur le braid 
fait arbitrairement exception à une disposi - que les policemen refoulaient à coups

expresse de la loi sur 1 immigration,qui I tons la foule énorme qui s'était attroupée 
-lit formellement et sans condition 1 a l | sur le lieu de la catastrophe, les voitures 

mission sur le territoire américain d'immi- ■ d'ambulance de trois hôpitaux arrivaient au 
grants ne justifiant pas de moyens d’exiaten J galop et emportaient les cinq ou six blessés, 
ce réguliers, et susceptibles de devenir un } qui étaient parvenus à sortir de a maison, 
fardeau pour l’Etat. Cette lettre est très pendant quelle s efiondrait. On avait d’u- 
commontée par la presse, et on attend avec bord annoncé que parmi les tués se trouvâ t 
curiosité la réponse qu’y fera e secrétaire du un nommé M. F. Barrett, emp oyé chez MM. 
trésor. Lieb’er et Moos. Il a été ramassé, en effet.

sans connaissance sur le trottoir, et emporté 
à l’hôpital, où l'on est parvenu à le rappeler 
à la vie,sans grande difficulté. Il a i 
qu'il ee trouvait avec cinq ou six de 
marades, ee disposant à quitter l'ateüer, 
lorsqu’il a entendu l’explosion et senti c 
plancher se dérober bous lui Barrett s’es4 
précipité instinctivement vers ’escalv r, 
mais en même temps les murs de la maison 
s’écroulaient, et il a été précipité dans la 

; il ne se rappelle pipa rien de ce qui 
s’est passé, jusqu'au moment où il s’est ré
veillé à l’hôpital. Les blessures de cet in
fortuné sont très graves, et l’on craint qu il

andeurChi 
I de l’é

it discutéeFabricant de Peinture?.
O TT AWA.

on corps
a

ans. Il 
t il y a

Bonnes
Occasions

tencore 
mai heu 

us : mais il 
r les

UNE ENQUETE SUR 
•• MADGE

Samedi dernier dans la soirée, à la 
Dominion House, située sur la rue York, 
s’est continuée sous la présidence du coroner 
Mark, l’enquête au sujet de la mort de 
Margaret Stapley, arrivée dans la maison 
mal famée d’Annie Parker.

Elizabeth Stapley, du numéro 16/ 
Botelier, mère de la défunte, déclare que sa 
fil e avait Ml ans et 9 mois. Il y avait trois 
mois qu’elle avait quitté le toit paternel. La 
première fois qu’elle revit sa fille depuis 
départ, fut jeudi dernier dans la soirée. La 
mourante lui a demandé pardon, mais ne lui 
a pas dit la nature de son mal, la cause de 
sa ma'adie.

Au reçu d’une lettre de son autre fille 
Alice, elle partit après son mari, chez 
» Madge ". Dans 'a chambre, elle rencontra 
Mme Wilson avec deux autres femmes ; à 
part son mari, deux autres hommes se 
trouvaient là aussi.

Ben

des articles pour
les villages voisina pour ses affaires ; 
recevait une lettre par semaiin, veu 
très souvent de Montréal. Sa sœur A 

rtit la rejoindre et resta environ un 
elle. 11 n apprit le retour de 

i Madge que le 20 août, de la bouche d'Alice, 
qui lui annonça que la première ee mourait 
dans nue maison près du pont Hurdman. 
S’étant rendu aussitôt à l’endroit indiqué, il 

i Madge bien malade, mais en pleine 
du père du

nouveau né ; sa fumme dit le connaître. 
Jamais un tel homme n’est venu chez lui. 
Quelques instants avant la mort de sa fille, 
deux homnîfes entrèrent dans la chambre, le. 
mari de la cuisinière de la maison et le fils 
de la patronne. Tout ce qu’il iait, c’est que 

Kennedy a donné ses soins a sa fille vt 
qu'il a tout fait pour la »

Alice S tap ey, dévia 
rœur était enceinte depuis t 
Montréal, elles sont descendues dan 
mille, du nom de S ory, sur la rue 

elle l’a oublié.

MORT DK
qu Jde l

de bà-

-DU— '

MOIS D’AOUT.

Nouvelles*de Quebec

Qvbbec, 22 ao 
notre port lundi.

—Comme il 
ma'heurcux 
monstration de Tour 
fatales. La jeune

Chapeaux. ûfc.— La Nàiade laissera

était facile de le prévoir, 'e 
•ident arrivé pendant la dé- 

ouvre, a eu des suites 
fille, Alvina Vézina est

—Uu nommé François-Xavier Boi

!

cien commis voyageur, en pension V l’hôpital 
Cœur a été trouvé mort dans soi 

du di
du Sacré-uœur a 
lit hier matin. Le 
ce matin une enquête et les ju 
un verdict de : “ Mort d’une 
venant d’nne maladie de cœur. 11

Le défunt était âgé de 78 ans et bien 
connu en cette ville. Il était fière de feu 
le révérend 

vivanti

Et nuties Merchandiser à strict a tenu 
irés ont rendit 
syncope pro-

toronot

Il est malheureusement à peu près certain 
que la plupart des personnes qui se trou - 
valent dans le restaurant Petersen ont péii. 
M. Petersen, lui-même était absent, et c’é
tait son fils qui dirigeait l’établissement. 
L’une de ces personnes, cependant, le cuisi
nier,. nommé Ikiminivk Birtby, est parvenue 
à s’échapper d’une façon presque miraculeu
se. 11 Nous étions cinq dans la cuisine d i 
sous-sol, s- —‘.1 raconté depuis, et tou 

’insi

MOITIE jamin Stapley, le père de la malheu- 
déclarc à sou tour, que sa fille vendait 

les dames et al ait danstte ville. Il était fière 
M. Bois, et feu M. P. Bois en 
de la Baie St-Paul.

il

PRIX. —Une enfant de 12 ans et demi, nommée 
Mél&nie Gagnon, fi.le de George Gagnou, 
meublier, est morte subitement hier soir 
a S e Pétroni le de Beaulieu, Ile d’Orléans. 
Elle était assise dans une chaise berçante, 
lorsqu’elle s'affaire» soudain. On ee porta 
à son secours, mais on constata immédiate
ment qu’e.ls était morte.

Le Dr Belleau coroner du district, a été 
averti et tiendra l’enquête

—L’hon. M 
jourdhuL

qu? je sais de la catastrophe, c’est qu 
tanéinent la maison a été ébran'ée 
fondations. Je tenais une côtelette 
à la main et j’allais l’expédier à 
restaurant au-dessus de nous, lorsque u 
maison s’est écroulée. J’ai laissé tomber la 
côtelette et je me suis réfugié près du mur. 
Nous avons été plongés tout à coup dans une 
obscurité complète. J’ai voulu gagner la 
porte, mais le passage était barré par toute 
sorte de débris. Heureusement j’ai trouvé 
un marteau, à 1 aide duquel j’ai reu 
qui se trouvait devant mci, et j 
ainsi à l’entiée du svus-so1. Les quatre 
autres employés de la cuisine étaient der 
rière moi ; ils m’ont suivi et ils ee sont sait - 
vés, mais nous avons été obligés de nous 
frayer un passage à travers un amas de bri. 
ques et de planches brisées

épisodes les plus émouvants de la 
e a été sans contredit le sauvetage 

du nommé Frank Haegi.ey, 
une maison 

tau rant Fatersen. Les 
t devant le restaurant, 

i se trou

—CHEZ—
d’er

connaissance. Il ignore le nom

M. Mercier est arrivé hier ici. 
Marchand est attendu au-

Nouvelles ae Montreal
Montréal, 22 Août.—Les gérants de la 

loterie de la province de Québec vienn 
d'apprendre que le gagnant du gros lot 
dernier tirage est M. N. D. Mcl’alium, 
ployé de M. Win. Caldwell, Carie ton P see, 
comté de Lanai k, Ont.

—Hier après-midi vers quatre heures et 
quart, le constable Brophy, du poste No. 8, 
rue des Seigneurs, descendait la rue Notre- 
Dame, lorsqu on attira son attention à un 
sous sol situé sur l’avenue L’A emand, por
tant le No. 9, où des voisins disaient avoir 
vit un individu descendre en compagnie de 
deux petites filles âgées de

arrivant sur les lieux, le 
Brophy a été suffisamment édifié pdur lui 
donner tous les droits d’opérer l'arrestation 
dn misérab e.

Rendu au poste, le prisonnier a donné le 
nom de James Holland, mais a refusé de 
donner aucun renseignement quant à son 
occupation ou domicile. C’est un homme 
de 35 à 40 aus, et trèe bien mis. Ce mat-n, 
il a déclaré au magistrat de police.se nommer 
No'ao. L’enq :ête s'est faite à huit clos ce

f —Une famille entière composée du père, 
de la mère et de deux eufauls, ainsi qu’uns

I*- I »,

e suis arrivé re ensuite que sa

* Dorchcs- 
Elle n'est

Reconnu Magasin du PRIX-FIXE. du’

816 et 318 Rue Wellington. ter ; le numéro,
_ qu’un mois avec sa sœur et e 

gagée ensuite comme cuisinière, 
quelque temps, elle reçut uue 
sœur, lui annonçant son retour 
et la priant d'alfer la voir chez 
A la demande de la défunte 
promenad 
jours. En rei 
tomba malade

i"V"«
Mme Wilson.

ire. i y a environ 
t chez Mme Wilson, elle 

chercher le Dr

*Le “HUB”* lettre 
de Mo

Un des 
cataetroph 
d’un des ei 
employé cnnime concierge dans 
située en face dn restaurant Pa

sous les yeux 
le trottoir de 
coup,le 
s'eûond

ont vou

yiS-A VIS LE MUSÉE GÉOLOGIQUE.

^VINS ET CIGARES CHOISIS^
TOUJOURS EN MAIN.

e en voitu

j ; on courut
7 et 8 ans.

malheureux H

Jd°constableEn père qui vr;
ux Haegney a vn la maison 
enfants disparaître ou» les 

mbres. II s’est précipité à 
st mis à déblayer les déb 
licemen et les pompie 
min e chasser, il leur a exp: 

ses enfants devaient être là sous les 
décombres. On a essayé de l’emmener,pen - 
dant que les pompiers, convaincue que les 
trois enfants avaient dû être tuée sur le coup, I 9“' s 
poursuivaient néanmoins les recherches corn- j 
mencéee par le père ; mais Haegney ne vou- '

Le leu déniai n elle ee < 
suivant elle mit au mon 
qu’un nommé Shannon et
Wil

leva et le dimanche 
ide une petite fille, 

le fils de M
-Ison enterrèrent à Beechwood. 
ore les médecines qu'a pu prendre la ma

ie ; e le sait pourtant que *a sœur en a 
heté à la pharmacie Lloyd et Waters, 

n a jamais vu avant Mme Wilson, ne 
pas comment sa eœnr s’est tendue là ni 
i envoyé une voiture au d

L'enquête se continuera mardi soir à huit j

A/M. CODD, Proprietaire.
548 Rüx Seaux, Ottawa leur secours 

Lorsque 
aperçu et 
tiqué que 
i premiers

ion.
251

Ln Meilleur Cure de la truste
f i T>n'»i,. .rgroütssle* pharmsds»-

Elle

épôt pour U

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

Temps prolonge jusqu’à la fin 
d'Aout.

GRANDE MUNITION !
SIX PORTRAITS CABINET

En tous Genres.
$1.00

Photographie Jarvis, 141 rue Sparts.
AROKNT comptant.

IMPORTANT
A MM I.KS COMMKRÇ'ANTS KT I.K8 («UNS

Bvkkavx.
e viens de recevoir un grand assot tim nt 

de Papeterie, Enveloppes, Crayons, Plu
mes, L-vres de Comptes, Etc , que je
vendrai à «les prix excessivement bas.

Une visite est respev-tueubement sollicitée.

P. C Guillaume, Libraire
Coin des Ri es Svsskx pt York.

Vente au Rabais de Pendules
Seulement pendant ce mois. 

Pendules en F«r- -svulemvut $18.25 
13.26 
12.25 
10.75 
9 50 
9.25 
7 (Ht

1 jour— do 3 25
uns aussi un très grand aaenrii- 
‘veils matin eu Nickel, réduits à

do do
do do h do
do d.- do

dodo do -I--
do «l.i do
lu -I-- d.i do

Pendules eu Bois do .1..
.lu t do du
do

ment de R 
$1.35.

J03. E. TKEMBLAY & CIE.
113 RUE RIDEAU, 

oieine de M. Th. Biikelt, mur
chaud der

CAPITAL STEAM LAUNDRY
100 Rue Rideau ,00

Lavage et repassage faits amis 
délai et aux plus bas

OUVRAGE GARANTI
Nous faisons une spécialité du lavage des 

rideaux et des chemises blanches.

le plus court

L. BELANGER
Téléphone No 577.

Paquets pris et retournés a domicile gra 
tuitemeut.

Gérant.

CHEMIN DE FER

k

DA .ATLANTIQUE
JRSIÔNS D’ETE.
proposez-vous durant cette ^ 
vous promener sur le St- 

sur le lac Champlain, aux 
cks, aux Montagnes Vertes, 
tagnes Blanches ou dans d’au- 
ités ? Alors, avant d’acheter 
», adressez-vous au bureau des 
Canada Atlantique, bâtisse 

louse, au coin d<. s rues Sparks 
poui avoir des prix exception- 
t bas, etc.
^livrons des billets pour tous 
de mer, à des prix excessive-

ppelons l’attention du public 
agnifiques excursions suivan- 
. travers les Rapides du St-

K

r y

von s fait nos arrangements 
tpeur Gatineau qui marche
rs par semaine entre Clark’s 
Montréal jusqu’au 1er Oc^o- 

Le v?peur quittera son 
as les Mardis, Jeudis et Samc- 
rivée des trains du matin,
: Boston, New-York, Ottawa, 
et de tous les points inter- 

, et sautera les Rapides, arri- 
ontréal vers trois heures p. m. 
s seront délivrés par cette 
r Québec, tous les points du 
et aussi pour tous ceux du 

e fer Intercolonial.
Excursion du Samedi à 

; billet bon pour partir par 
du Samedi, voyage complet 

bâteau en sautant

k >

err»‘e, par 
es, ou par la rivière Ottrwa 
liver Navigation Co.) et re
voie ferrée, par le train du 
.tin, ou par les rapides du St- 
u par l’Ottawa River Navi- 
. (riviâre Ottawa).
Ottawa à Valleyfield et retour, 
Queen’s Hotel inclus. Billet 
tous lea trains du Samedi et 

Lundi. Les Rapides du Co
de Valleyfield sont devenus 

lar la présence de la Perche 
is leurs eaux.

<

V

mande du public, de bons 
ont fournis.
Ottawa à Rouse’s Point et 
îillet bon pour trente jours, 
or Hotel, situé au pied du 
îplainest le meilleur dans le 
New-York, pèche et naviga-

Ottawa à Rouse’s Point et 
1er compris â Windsor Ho 
b n pour le Samedi, retour 
le lundi.

LRK ISLAND PARK
ur le St-Laurent, à deux 
ouest de Valleyfield, devient 
i jour plus renommé, comme 
fique'iiique. Pour circulaires 
ails s’adresser à l’agent le

MRERLAIN,
Agt 

Gén.

S. Enns
Pass, de la ville.
des Pass. W>*-'[■H, Agt.

LAROSE Y(

Me. ^Auditeur, Syndic
•ASSURANCE 

(FEU, VIE ET ACCIDENT,)

Rue Rideau
ONE 189.
llections faites promptement}

res et Bijouteries
ros et de toutes qualités. Seront 
5 pour cent au dessous des prix 

Chaque Artiole est garantie tel 
n té, sinon l’argent vous seraremial 
JREZ, No. 30 rue Rideau, (près 
1 Sapeurs. ) Réparations de Mon- 
irlogea garanties et à des prix

CHEMIN DE FER

ERCOLONIAL *»

recto entre l'Ouest et tous 1- 
baa du St. Laurent, de la Baie 

iure, province de Québec ; ainsi 
«ouveau BruoewLk, la Nouvelle 
Ile du Prince Edouard, le Cap 
es Iles de la Made eioe, Terrt- 
8t. Pierre 
ie express quitte 
ns lea jours (dima 
il à destination de 
ornent de chars, en

nt Montréal et 
nches exce 
tous ces po 

27 heures et
es

i des trains express directs sur le 
ITotercolonal sont brillamment 
l’électricité et sont chauffés 

de la locnmotive même, 
idérablement au confort

s trains directs sont attachés des 
itoira et dortoirs, nou 
même que les chars s»l

plus en vogue, ainsi 
roits de pêche les plus recherchés 
sur la route de (’Intercolonial qui

>n des expéditeurs est appelée 
andes facilitée offertes pour e 
e la farine et en général 
idises à destination des 
Terreneuve, aussi pour l’expor- 
-ains et des produits expédiés aux 
l’Europe.

b te et informations 
assage s’adresser à'
I, agent des billets, 
te Sparks, Ottawa, on à

E. W. ROBINSON, 
Agent du Fret et des Passagers

pour l'Est, P.Qt 
st. Jacques, en face du 
St. Lawrence Hall, 

tGER, Surintendant-Général, 
n Chemin de Fer, \|
Ï.B., 18 Juin, 1891.4

i

et à la
*

ons pour
|

de mer les

de toutes 
Provinces

"t-
' ^ 'concernant le

I

!Montréal,
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:-Cate Pfuteimriluk
H. CHATELpL

Avocat, Notaire, Etc.
569 RUE SUSSEX 

4-r Argent à Prêter.
OTTAWA

E. M. Lambert, M.D.C.M.
COIN DES rvks ST. PATRICE ET 

CUMBERLAND.
KKS l«K OOXSI't.TATIONS— .

8 à 10 A. M. 1 à 3 P. M. 6 à 8 P. M.

M.“: isIAmI»» et de

G EU. Mi.A, KIN, LLB
AVOCAT, Etc.

BUREAU 19 RUE ELGIN, OTTAWA

V AL! N & CODE
Avocats, Solliciteurs, Notaires.

BLOC Eù\N, RUE SPARKS

»VArgent à Prête
'iiorxL ut'ssRiJ.

J. W. W. WARD
AVOCAT KTO.

-HURUA U—

31 Scottish Ontario Dhambors Ottawa. 
OMAHA. M LAVISH & WYLD;

Avocats, Solliciteurs, Notaires
Bloc tja>, Ouo Sparks, Ottawa, Ont.

eut.: I)K Is’HOTKL atJMBlX.
MahTin O'Gana,Q t'., D.R. MacTàvish, W.Wwl

Belcoiu't, MacOraken A HenOaraon
Avocats, Procureurs, Notaires, Etc. 

OJNITARIO TüT? OUlflBHOw 
O TT A WA.

A. Bki.uuprt, John J. McOaAKWc
G RO. F H K N liKUMUM.

M. J. GORMAN, LLB
(Nu, ttrde /.. A. 0/Msr.J

Avocat, Solliciteur, Notaire, Etc.
BUREAU—

Carletun Chamhurs, 74 Buo Sparks
OTTAWA. 

ST Argent a Prêter.

A. E. LUSSIEB

Avocat, Notaire, Etc.
BUREAU 569 RUE SUSSEX, 

Coin éc la h'ne A't Jeun, Ottawa, Ont.
«WArgent à Prêter 
l'Emprunteur.

avantage spécial à

A. E. LUSSIER.

Christian & Cie
Commercants de Charbon.

BA8.S r 1ST DU OA3STA.IL. 
En dehors «lu Combine. A-lreseez va 

C. Christian, Agent, Nicole 
Sussex Street, Ottawa.

cniiiinanileH à 
House, Little

Ecole des Beaux Arts
44 Rue Bank, Coin de la 
Rue Wellington, Ottawa,

Au-doxsus du College de Musiqoi 
Ouverte du 1er Novembre au 1er la

D»hh le Di’piirtoriient qui « oniprend le 
dessin d’apiès la bosse, «l après le modèle 

mt, la peinture et l’aquarelle, lee oon- 
utions sont «le $5.<H) par mois, pour la 

do $2.50 pour le oonracoure avancé, et 
élémentaire.

Dans celui «lu dessin industriel, d’arohL 
lecture, de umcliino, etc., surtout utile aux 
décorateurs et aux ouvriers on général, $1.0 
par mois Couture artistique, $1.60 pas

s adresser À ACHILLE FRECHKTTH 
eeerétolre, à la ' ‘hamlire des Communes, ou 

les lieux, aux Profossours

ftaaSwéa UrrM.1

a. •awe* «iiw 

*• r»*« i~«i«MM, aJara
r«BWe MaiMuai tou a Salie 
hrtllw IM rdirtae MMa ea aa 

««lleat. - Cm Max 
~ —MliiilmiMiiliil, la,
*"**------------ rmialmitomiMa
«UI Um»U« la CSuai M MaOiaa 
M Mira m ,rlM.» OIiimM «ui 
m kail* M Ma M ami jwtiea- 
IMraaMl MeeemiaMbl., pu. 
«a’.ll.MtkMp.r*. Htto, pnaMS 
ni, Mail, nt aUrtU r.^ntatom 
M fitoSak M UUmmt f Fuk 
™«l«> Mm i ma. nu, », r*

ou G

{m]
I l É 11|d I
■ LE FER m

f BRAVAIS I
V si| mut# f»r I. s lu.< irrindi Mrdirtes 

du Mnirl. mirnHlatpm«‘n( dans

■ - TïïÿSm
loi «lotir, n. •.« n«. i'.iir*. Il m
noircit Jim-,.* ■

is letter irm . ntr*f»Qont.
liifirltï.guUnfî u .. ; «i-.«<<• Ititi

otTÂii. usnu «u.
Oros:40et43. flueS’ i.^iare.Perle

X

1 • •

LE CANADA LUNDI 24 AOUT 1891

üZ
ii.

îj1 -
 

fr
i- ^

3U
î

-•
=3

1

CD


